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LES TRAirEMEîrrS CX/NTRE L*RXC0RI033 VF, LA VIGNE 
EN COURS DE VEGETATION 


Dans le bulletin N® 137 de Février 1972, noua avons rappelé les symptômes de l'Excoriose 
; les récents progrès réalisés dans la lutte à la suite de 1* expérimentation de nouveaux fon— 
.cides. Au départ de la végétation de la vigie, il est bon de faire le point sur les méthodes 
* lutte dont nous disposons contre o=-tte grave affection. 

Intiraanwit liée aux conditions climatiouee, la gravité du développ«Qent de l'Excoriose va- 
,e beaucoup au cours des annét-s successives. Après avoir été extrêmement virulente, la maladie 
'favorisée par des années sèches, était dev^^nue moins grave, persistant cependant dans certains 
Lgnobles. Or, au cours de l’année 1972 dont le climat senble à priori pourtant peu favorable, 

» maladie s’est étendue tardivement au cours de la saison. Les manifestations printanières fur- 
ent rares, mais des nécroses de ran^aux et des attaques sur grappes apparurent dans le cours de 
'été, en de nombreux vignobles du Val de Loire. A la chute des feuilles, les symptômes devinrent 
Lus évidents et lors de la taille les vignerons ont pu dans maints endroits identifier la maladie. 
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ens de conaeznration de la maladie. 


Des études reprises récemment ont confirmé c-î que l'on savait et ont précisé différents 
îints de sa biologie. On est actuellenr-nt bien renseigné sur les moyen*’ conservation du 
ryptogame. D'une année à l’autre, il peut hiverner sous deux formes différentes t 

les pyonides se présentant sous forme de minuscules ponctuations noires; ►rlles émettent des 
germes infectieux lors des pluies qui suiv ;nt le débourrement . 

1« mycélium que l'on rencontre aans les sarments, mois plus particulièrement à l'intérieur des 
bourgeons de la base des rameaux. 

es méthodes de lutte c himique. 

La découverte de nouveaux fongicides de synthèse a fKJimis, au cours des demxeres années, 

« mettre en évidence l'efficacité de certains d'entre eux, utilisés pendant le cours de la vé- 
étation. Des résultats intéressants ont été obtenus en particulier avec : 

Majncozèbe (280 Grs. de M,A./H1) 

Propinèbe (280 ffrs, de M.A./H1) 

, Polpel (280 Grs. de K.A./K1) 

• Dichlofluanide (l50 Grs, de H,A./H1) 

Des essais ont été à nouveau réalisés en 1972 dans les vignobles du Val de Loire par le 
îervioe de la Protection des Végétaux. Malheureus*=^ent , la faible différence d'efficacité des 
formules expérimentées, nrr permet pas de tirer ries conclusions définitives en faveur de l'une 
i' entre elles. Les expérimentations se poursuivront donc en 1973 • 

Les résultats de ces différents essais permettent cependant de concevoir ainsi ^ lutte 
contre l'Excoriose dans les vignobles du Val de Loire, î^es traitepients en cours de végétation 
ont pour but d'éviter, lors des plui s printanières, les contamina.tions ^ les germes infeo- 


tionnes precedeniraent assur-^nt ^ 

faites précocement. Les observations, lors des essais réalisés en ] 
quelques précisions quant aux périodes d'exécution des traitements 
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LOIRE-ATLAimQUE, SARTRE, MYENNE P. 20 


- preodcir trai t'ornent : lorsqu *anvir<»i 50 ^ dfts bourgfions sont au f^tado D stade phénologiquo 

est atteint lors de la sortie des feuilles encore asseablées mais dont 
la base est toujours protégée par la bourre). 

- deuxième traitenksnt s lorsqu’environ 50 io des bourgeons sont au stade E (ce stade est atteint 

lorsque les preriières feuillws sont totale^ient étalées et que le sanrknt 
herbacé est nettement visible). 

N. B. Dana les vignes forterænt attaquées par l’Excoriose, il est rappelé que l'arsénite de soude, 
pendant le repos complet de la végétation, renforce l*effil^cité des traiteraents en cours de 
végétation. En l'absence d'Ssca contre lequel l*arséni*,o le soude se montre très efficace, 
la dose d' arsenic dans la bouillie peut ^Cre réduite à 625 Grs. par Hl. d'eau. 

Les essais de lutte contre l'Excoriose se poursiû.vent; les résultats seront comnuni- 
qués aux viticulteurs dans ces notes de trait«Bn>rnts. 

ARBRE S FRUITIERS 

T_AY_ Dü_ POIRIER - Los conditions clii>atioue8 continui-rnt è ^tre dans l'cns.înble assea peu fa- 

vorables à la Tav^^lure du poirier et l-sS projections d'ascospores sont encor») faibles. O^pwndant, 
la plupart des variétés arrivent on fin d.j florrtison et des surfact'îs végétales non protégées sont 
apparues. De plus, très localeiX;nt, do récentes plui>)S ont pu diminu-=r l'efficacité du dernier 
trai tenant. En conséquence : 

- dans les vergr-rs traités à la fin d« !?•. >-i*vdne du 16 au 21 Avril, effectuer un nouveau traite- 
ment. 

- dans les vergers dans lesquels le trait-^iient aura pu ^tre repoussé au début de la semaine du 
23 au 28 Avril, ce traitement peut ^tre à nouveau repoussé à Ifi semaine du 30 Avril au 5 Mai. 

r^VETfHRE DN pOfflijTER - Les conditions clin^\tiques sont égalisent dans l' ensemble peu fav<H:able8 
à L? Tavelure du pommier et les projection:; d'ascospores sont égalen**4it faibles. De plus, la vé- 
gétation a été en général plus lente qUi sur les poiriers. En conséquence, une nouvello protection 
anti— Tavelure pt'tut être effectuée au début de la semaine du 30 Avril au 5 Mai. 

- Il est rappelé que tout traitement éliminé p-x les pluirrs doit être renouvelé sans atten- 
dr »2 d'irifonoations de la Station. 

- Dans toutes les exploitations où ItS arboriculteurs peuvent interv-nir très vite, il est 
actuollem-nt souhaitable do r*»pousser ces traitehK;nts à l'annonce d'un changement de temps. 

oïdium du P(>ÎMIER - Les gsrrr. -s de la maladie sont nombreux. En conséquence, profiter du traite- 
ment anti-Tav^lure pour assurer une nouvelle protection. 

P SYLLU DU POIRIER - Il est '‘ncoro trop tôt pour interv-n-r , 

PUCERONS — Des foyers do pucerons divers ont été observés siir poiriers «vt poraniiers. Suarveiller 
leur apparition et profiter du traite. —nt anti-Tav-lurc- pour intervenir contre eux. 

ARAIGNEE ROUGE - I/?s preniières éclosions d'o-^ufs d'hiver ont été observées, mais il est encore 
bi.'aucoup trop tôt pour traiter. 

CBTNIT.tjis IEFOLIATRICES - Elles ont été observér^s depuis outrlaue temps dans oxtains v^rg'îrs. 
Intervenir en cas de nécessité. 

PRCroCTION DES ABUILIP.S - Il est rapp»;lé que, dans la m-^ure du possible, il est souhaitable d'é- 
viter certains traitomi.nts p-^rxiant la floraison des arbres fi*uitiers. Si des traitements sont 
Cependant •.•fft-ctués dans ces conditions, ils n»- doiv nt mettrti en oeuvre que des produits non 
toxiques pour les abdll-a et -*;tr“ réalisés fiUX heures où ces insectes ne butinent pas. Los 
substances non toxiques pour les ahsi/les sont indiquées dans lo N° 151 d' Avril 1973» 
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